
« Tu es mon Fils bien-aimé » 

 

 
Le Père le proclame…    
                   
           Les démons savent…  

 

 

Il y eut une voix venant des cieux  : 
« Tu es mon Fils bien-aimé ; en toi, je trouve ma j oie » 

Mc 1,11 

« Que nous veux -tu, 
Jésus de Nazareth ?  
Es-tu venu pour nous 
perdre ? 
 
Je sais qui tu es :  
le Saint de Dieu. » 

Mc 1,24 
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Commencement de l’évangile de JÉSUS, FILS DE DIEU . 
 
 
 
 
 

 
Une voix venant des cieux proclame Jésus Fils de Di eu –  

Mc 1, 9-15  
 
9 En ces jours-là, Jésus vint de Nazareth, ville de Galilée, et il fut 
baptisé par Jean dans le Jourdain. 10 Et aussitôt, en remontant de 
l’eau, il vit les cieux se déchirer et l’Esprit descendre sur lui 
comme une colombe. 11 Il y eut une voix venant des cieux : « Tu 
es mon Fils bien-aimé ; en toi, je trouve ma joie. »  
12 Aussitôt l’Esprit pousse Jésus au désert 13 et, dans le désert, il 
resta quarante jours, tenté par Satan. Il vivait parmi les bêtes 
sauvages, et les anges le servaient.  
14 Après l’arrestation de Jean, Jésus partit pour la Galilée 
proclamer l’Évangile de Dieu ; 15 il disait : « Les temps sont 
accomplis : le règne de Dieu est tout proche. Convertissez-vous 
et croyez à l’Évangile. »  
 

33 La ville entière se pressait à la porte. 34 Il guérit beaucoup de gens atteints de toutes sortes de maladies, 
et il expulsa beaucoup de démons ; il empêchait les démons de parler, parce qu’ils savaient, eux, qui il 
était.  

Mc 1, 33-34 

 
Les démons savent – Mc 1, 21-28  
 
 
21 Ils entrèrent à Capharnaüm. Aussitôt, le jour du sabbat, Jésus se 
rendit à la synagogue, et là, il enseignait. 22 On était frappé par son 
enseignement, car il enseignait en homme qui a autorité, et non pas 
comme les scribes.  
23 Or, il y avait dans leur synagogue un homme tourmenté par un esprit 
impur, qui se mit à crier : 24 « Que nous veux-tu, Jésus de Nazareth ? Es-
tu venu pour nous perdre ? Je sais qui tu es : tu es le Saint de Dieu. »  
25 Jésus l’interpella vivement : « Tais-toi ! Sors de cet homme. »  
26 L’esprit impur le fit entrer en convulsions, puis, poussant un grand cri, 
sortit de lui.  
27 Ils furent tous frappés de stupeur et se demandaient entre eux : 
« Qu’est-ce que cela veut dire ? Voilà un enseignement nouveau, donné 
avec autorité ! Il commande même aux esprits impurs, et ils lui 
obéissent. » 28 Sa renommée se répandit aussitôt partout, dans toute la 
région de la Galilée.  
 

       Partager 
 
Lire Mc 1,1-34 :  

• Qui rencontre-t-on dans ce début d’évangile ? 
• Où cela se passe-t-il ? 
• Que découvre-t-on de Jésus ? 

 

Deux versets résument l’enseignement de Jésus 
et fixent le cadre de son action. 
Jésus entre en scène en Galilée, région frontière 
où cohabitent Juifs et païens. (v.9) 
Deux indications sur le temps : 

• « après l’arrestation de Jean », une 
menace plane dans le récit. (v.14) 

• Le temps où le Règne de Dieu se 
rapproche des hommes. (v.15) 
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Pour le moment le 
lecteur s’’interroge : 
quel est le sens des 
consignes de silence 
données par Jésus ? 

 

 



Pour aller plus loin 
 
Voir sur le site 
www.enviedeparole.org 
L’Évangile selon Saint 
Marc,  
Dossier 2 
 
• Qui est Jésus :  

D2/4 et D2/5 
 

• L’esprit impur :  
D2/3 et D2/5 

 

                 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
     

L’identité de Jésus 
 
Un certain nombre d’affirmations sont 
accumulées dès le début de l’Evangile de Marc : 
Jésus est le Christ (v.1), il est identifié au 
Seigneur par le biais de la citation d’Ecriture du 
v.3. 
Jean est à la fois son précurseur et celui qui le 
baptise (v.7 et 9). Jésus baptisera d’Esprit-Saint. 
(v.8). 
Il est le Fils bien aimé (v.11), il est tenté au 
désert (v.13). 
Marc donne des informations sans fournir tout de 
suite la clef pour les interpréter. C’est par la 
lecture de l’ensemble de son Evangile que l’on 
découvrira qui est Jésus. 

Un baptême de conversion 
pour le pardon des péchés 

 
Jésus se soumet au baptême de 
conversion pour le pardon des péchés 
(v.4) en communion profonde avec ceux 
qui reçoivent le baptême de Jean. 
Mais il fait l’objet d’une manifestation du 
Père, une théophanie, exprimée par le 
déchirement des cieux (v.10).  
Seul, Jésus en est le visionnaire : il fait 
l’expérience de la proximité de son Père 
et de son amour particulier. 
« Bien-aimé » est pratiquement 
synonyme « d’unique ». 

Le récit des tentations 
 
Il est, chez Marc, un chef-
d’œuvre de concision.  
Jésus est présenté comme le 
Nouvel Adam qui ne cède pas à 
la tentation.  
Il est dans l’univers réconcilié, 
avec les bêtes sauvages et les 
anges à son service. 

Jésus a autorité sur les démons 
 

A Capharnaüm, le jour du Sabbat, dans la synagogue, l’enseignement de Jésus est qualifié de 
« nouveau » et « plein d’autorité ». L’étonnement des témoins de la scène (deux fois mentionné, 
aux v.22 et 27) insiste sur son identité. Sa renommée se répand partout. 
 
L’esprit « impur » apparaît, dans ce passage, sous une forme de présence vraiment étonnante. 
Dans le langage biblique, « impur » veut dire « contraire au sacré ». Les démons font partie des 
forces d’opposition à la sainteté divine. C’est pourquoi la venue de Jésus, du Saint de Dieu, 
déclenche la guerre contre eux. 
L’esprit impur connaît le but de la venue de Jésus : il sait que c’est pour sa perte. Si le démon 
parle c’est pour faire dérailler la machine. Il veut révéler l’identité de Jésus pour que sa mission 
échoue. C’est pourquoi Jésus le fait taire. 
Il fait une confession de foi juste sur Jésus : « Je sais qui tu es, le Saint de Dieu » mais sa parole 
sonne faux. Parce qu’on ne sait jamais qui est l’autre, il échappe à notre mainmise. Et toute vraie 
connaissance implique une relation de confiance.  
Aussi Jésus met fin au mensonge, à la confusion. Il libère l’homme et le rend à lui-même. Ainsi 
Jésus manifeste publiquement la victoire sur Satan qu’il a remportée au désert. 
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Approfondir 
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Le prophète Isaïe annonce la venue  
du messie  

 

1 Voici mon serviteur que je soutiens, mon élu qui a toute ma 
faveur. J’ai fait reposer sur lui mon esprit ; aux nations, il 
proclamera le droit.  
2 Il ne criera pas, il ne haussera pas le ton, il ne fera pas 
                                   entendre sa voix au-dehors.  
                                                   3 Il ne brisera pas le roseau qui fléchit, il  
                                   n’éteindra pas la mèche qui faiblit, il 
                                   proclamera le droit en vérité.  
                                               4 Il ne faiblira pas, il ne fléchira pas, 
                                   jusqu’à ce qu’il établisse le droit sur la 
                                   terre, et que les îles lointaines aspirent 
à recevoir ses lois.  […] 
6 Moi, le Seigneur, je t’ai appelé selon la justice ; je te saisis 
par la main, je te façonne, je fais de toi l’alliance du peuple, 
la lumière des nations :  
7 tu ouvriras les yeux des aveugles, tu feras sortir les captifs 
de leur prison, et, de leur cachot, ceux qui habitent les 
ténèbres. […] 
 
9 Les événements passés, voici qu’ils sont arrivés. Les 
nouveaux, c’est moi qui les annonce ; avant qu’ils ne 
germent, je vous les fais connaître. 

Isaïe 42,1-9  
 

 

   

Résonances 
 

• Que découvrons-nous sur Jésus en ce début d’évangile ? 
• En quoi sommes-nous concernés ? 
• Que veut dire pour nous : « Convertissez-vous et croyez 

à la Bonne Nouvelle » ? 

J’ai pour vous une Bonne Nouvelle  ! 

La première chose que Jésus a proclamée au début de son ministère 
public est une parole d'espérance : j'ai pour vous une bonne 
nouvelle, la bonne nouvelle de Dieu. 

Et le contenu de cette bonne nouvelle d'espérance tient en quelques 
mots : les temps sont accomplis ; le Règne de Dieu est là. 

Les temps sont accomplis  : après avoir parlé par les prophètes, 
Dieu nous parle par son Fils, et la voix d'homme qu'on entend est 
celle du Fils de Dieu, la voix de l'héritier. 

Et en réponse à cette avance inouïe que Dieu nous fait, que nous 
demande-t-il ? Deux choses indissociables : convertissez-vous – 
croyez (croyez justement à la bonne nouvelle  : nous sommes 
entrés dans les jours définitifs, parce que Dieu nous parle en son 
Fils). 

La conversion, la foi : impossible de vivre l'une sans l'autre. Si nous 
nous convertissons, si nous tournons le dos à nos idoles, c'est pour 
répondre à l'Envoyé, c'est pour servir le Dieu vivant, venu à nous en 
Jésus Christ. Et inversement, venir à Jésus Christ, accueillir le 
Messie de Dieu, c'est recevoir un amour qui transfo rme, c'est 
entendre un appel qui nous fait prendre une autre r oute, c'est 
accepter de devenir autre, sur la route de tous les  jours , et c'est 
cela, la conversion : la conversion du regard et du cœur, qui nous 
prépare à la mission de Jésus. 

La première chose que Jésus a 
proclamée au début de son ministère 
public est une parole d'espérance : 
j'ai pour vous une bonne nouvelle, la 
bonne nouvelle de Dieu.   

 
Jean Lévêque 

 


